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Le ministre Christophe Béchu (deuxième à partir de la gauche) s’est déplacé à Cazaux en
avril en compagnie de ses collègues du gouvernement Dominique Faure, Gérald Darmanin 
et Marc Fesneau. FABIEN COTTEREAU / « SUD OUEST » 

Emmanuel Macron annonce une sai-
son 2023 « très difficile » sur le front
des incendies, après une saison 2022
record. Partagez-vous son inquié-
tude ? 
Le réchauffement climatique a
des conséquences sur l’aridité
des sols et donc sur le risque
incendie. Nous suivons avec at-
tention le niveau des nappes
phréatiques. La saison de re-
charge (automne-hiver) n’a
pas été formidable après un
été caniculaire. Il y a eu des
précipitations depuis. Mais ces
pluies sont absorbées par la vé-
gétation. Elles interviennent
au moment où les températu-
res augmentent, il y a davan-
tage d’évapotranspiration. 

En mai 2022, 58 % des nappes
phréatiques du pays étaient en
dessous des normales de sai-
son. Un an plus tard, la propor-
tion est montée à 68 %. Il y a
beaucoup d’inquiétudes 

Les moyens de lutte contre les feux
sont-ils à la hauteur des enjeux ? 
En 2021, nous avions 20 colon-
nes de pompiers de renfort
mobilisables. En 2023, leur
nombre a été porté à 51. 

L’État a débloqué de gros
moyens : achats de camions,
caméras thermiques, systè-
mes de vidéosurveillance dans
les massifs forestiers. De quoi
permettre aux pompiers d’in-
tervenir le plus rapidement
possible. Les moyens aériens
sont également en augmenta-
tion. 

Un hélicoptère bombardier d’eau a
été annoncé le 1er juin à Mérignac. Il
n’est toujours pas arrivé. Pourquoi ? 
Ce n’est qu’une question de
jours. Il sera opérationnel dé-
but juin (lire ci-dessous). 

La Météo des forêts, disponible sur le
site de Météo-France et relayée entre
autres par « Sud Ouest » (1), a été
lancée hier. Cet outil peut-il marquer
les esprits ? 
Nous devons mettre l’accent
sur la prévention. Plus de 90 %
des feux sont d’origine hu-
maine. La vigilance de tous les
citoyens est indispensable. La
Météo des forêts permet de dé-
terminer un niveau de risque
avec quatre codes couleur (du
vert pour le plus faible au
rouge pour le plus élevé en
passant par le jaune et

l’orange). Cela existe dans peu
de pays (États-Unis, Canada,
Grèce, Espagne et Suède,
NDLR). La Météo des forêts
pour le grand public est ac-
compagnée de messages de
prévention. C’est un excellent
outil pédagogique. 

Le modèle a été testé avec
les données de l’an dernier. La
couleur rouge concorde avec
les départements où il y a eu le
plus de départs de feu. Les

pompiers disposent d’une
carte beaucoup plus précise,
développée cette année dans
35 départements, notamment
dans le Sud-Ouest. 17 postes
d’analystes ont été créés à Mé-
téo-France pour répondre à
cette nouvelle mission. Ces
météorologues sont position-
nés l’été dans les états-majors
des pompiers. 

Il n’y a pas de corrélation entre la cou-
leur de la carte grand public et les res-
trictions des arrêtés préfectoraux. La

Météo des forêts est-elle vraiment
utile si on peut, par exemple, se bala-
der en forêt alors que le département
est en zone rouge ? 
C’est la première année du dis-
positif. On va apprendre collec-
tivement à se servir de cet ou-
til. Le ministère de l’Intérieur
pourra se servir de ces nouvel-
les informations pour donner
ses instructions aux préfets
par exemple. La Météo des fo-
rêts vient à peine de naître, elle
va monter en puissance. 

Beaucoup d’élus du massif des Lan-
des estiment que les obligations lé-
gales de débroussaillement (OLD) en
lisière des forêts ne sont pas applica-
bles sur le terrain. Faut-il faire évoluer
la loi et contraindre les forestiers plu-
tôt que les propriétaires de maison ? 
Cela fait des dizaines d’années
que ces obligations existent.
Beaucoup ont oublié ces rè-
gles. Nous avons décidé de les
rappeler à tout le monde, no-
tamment aux élus et aux parti-
culiers. 3,6 millions de foyers
ont reçu un courrier pour rap-

Incendies : « Il y a beaucoup d’i
Le ministre de l’Écologie Christophe Béchu
était à Nîmes hier avec Emmanuel Macron
pour le lancement de la saison des feux. 
Il a donné le coup d’envoi d’un nouvel outil
de prévention : la Météo des forêts

Recueilli par Arnaud Dejeans
a.dejeans@sudouest.fr

« 17 météorologues
sont positionnés l’été
dans les états-majors

des pompiers »

Christophe Béchu, minis-
tre de la Transition écologi-
que et de la Cohésion des
territoires. AFP 

2022 n’avaient pas été coiffés à
temps.

Un Dash et quatre Air Tractor
devraient compléter ce disposi-
tif à partir du 1er juillet à Mérignac.
Ce prépositionnement était ré-
clamé par tous les acteurs du feu
dans le massif des Landes de Gas-
cogne. À plus long terme, la
France doit remplacer intégrale-
ment ses Canadair (6 000 litres).
Les 12 bombardiers d’eau sont ro-
bustes mais vieillissants. « Deux
Canadair supplémentaires vont
être financés par l’Union euro-
péenne. Ils vont renforcer, on
l’espère dès 2027, la flotte ac-
tuelle », communique l’Élysée. Le
président Macron avait promis
en octobre dernier le renouvelle-
ment de l’intégralité de la flotte

neuf de plus que l’an dernier »,
chiffre Emmanuel Macron.

L’hélicoptère en retard
Les nouveautés dans la flotte
française : deux Dash (10 000 li-
tres de capacité), ces avions qui
larguent le produit retardant
rouge, trois hélicoptères bom-
bardiers d’eau (1 000 litres) et
quatre Air Tractor (3 100 litres).
Une partie de ces nouveaux ap-
pareils seront prépositionnés en
Gironde. Un hélicoptère bom-
bardier d’eau, loué à une société
privée, devait arriver à Mérignac
le 1er juin. Il arrivera finalement à
partir de lundi. Sa mission ?
Éteindre les feux naissants. Faute
d’appui aérien, ceux de La Teste-
de-Buch et Landiras du 12 juillet

Emmanuel Macron était dans le
Gard hier pour observer le ballet
des Canadair et des Dash de la Sé-
curité civile au-dessus du tarmac
de Nîmes-Garons. Le président
de la République a chorégraphié
sa visite pour le coup d’envoi offi-
ciel de la saison des feux. Les
grands incendies de l’été 2022,
notamment en Gironde où
30 000 hectares de forêt sont
partis en fumée, ont servi d’élec-
trochoc.

Le chef de l’État a confirmé les
chiffres annoncés en avril sur la
base militaire de Cazaux, à La
Teste-de-Buch (33), par Gérald
Darmanin. Il y a aura davantage
de soldats du feu : 51 colonnes de
pompiers cet été, contre 44 en
2022, et 47 moyens aériens. « C’est

française. Un défi immense. La
création d’une chaîne de pro-
duction européenne est envisa-
gée.

Été 2023 : « Très difficile »
Selon le système d’information
de l’Union européenne Effis,
21 000 hectares de forêt sont déjà
partis en fumée depuis le 1er jan-
vier 2023 en France. C’est plus
que l’an dernier à la même épo-
que. Rappelons que 72 000 hec-
tares ont brûlé, dont 60 000 hec-
tares de forêt, en 2022. Une année
record ou le début d’une ten-
dance de fond ? Les indicateurs
penchent du côté des étés incan-
descents à répétition. Le pro-
chain s’annonce « très difficile »
prévient Emmanuel Macron.

Le président de la République
a profité de sa visite à Nîmes
pour inaugurer la Météo des fo-
rêts et évoquer les obligations lé-
gales de débroussaillement. Il
n’a pas dévoilé le nom de la ville
qui accueillera bientôt une qua-
trième unité militaire d’inter-
vention et d’instruction de la Sé-
curité civile. Dans la région, plu-
sieurs communes ont levé le
doigt dont Libourne, Angou-
lême, Mont-de-Marsan et un
groupement dans le Lot-et-Ga-
ronne (Brax, Foulayronnes et
Houeillès). Les candidats ont dé-
fendu leur projet à la préfecture
de Bordeaux le mardi 30 mai. Le
verdict est attendu dans les pro-
chaines semaines.
A. D.

Branle-bas de combat sur tous les fronts avant
Le président Macron a rendu visite aux forces vives de la Sécurité civile à Nîmes hier. L’été sera « très difficile » sur le front
des incendies a t-il averti, alors que 21 000 hectares de forêts ont déjà brûlé cette année dans le pays
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peler ces OLD. En parallèle, un
nouveau texte est dans la na-
vette entre l’Assemblée natio-
nale et le Sénat. Il a pour objec-
tif de faire évoluer la loi. 

Plus de 3 millions de tonnes de CO2
qui ont été relâchées dans l’atmo-
sphère à cause des incendies en
2022. Dans le même temps, les scien-
tifiques constatent que la forêt fran-
çaise est un puits de carbone moins
efficace qu’avant. Comment réagir ? 
Le stockage de carbone n’est
pas à la hauteur de ce qu’il de-
vrait être à cause du réchauffe-
ment climatique et du dépé-
rissement accru de la forêt.
Nous avons lancé un plan

d’adaptation de la forêt face au
dérèglement climatique. Un
programme de recherches de
50 millions d’euros a été lancé. 

Comment adapter la forêt ?
Quelles essences ? Quelle ges-
tion ? Le plan « un milliard
d’arbres » vise à inverser cette
baisse du stockage du carbone.
Il faut retrouver notre niveau
de plantation d’après-guerre
en doublant le rythme moyen.
Cela passe par une diversité
des plantations et à la margi-
nalisation des coupes rases. 

(1) « Sud Ouest » publie la Météo des
forêts chaque jour dans la dernière page
du journal et sur sudouest.fr

nquiétudes » 

la saison estivale

À Nîmes, hier, Emmanuel Macron a confirmé la « montée en
puissance » des moyens de prévention et de lutte contre les
incendies. DANIEL COLE /AFP 

Quelque 150 victimes recensées
dans toute la France, pour un
préjudice de 11 millions d’euros.
Les gendarmes de la Section de
recherches de Pau, cosaisie avec
les policiers de la Brigade de ré-
pression de la délinquance astu-
cieuse (BRDA) de Paris depuis dé-
cembre 2022, ont mis un coup
d’arrêt à une vaste escroquerie. 

Les dernières interpellations,
celles de supposés complices,
ont eu lieu mardi. Selon nos in-
formations, l’enquête démarre
avec une plainte déposée à la bri-
gade de Parentis-en-Born par un
Landais. Un mode opératoire, so-
phistiqué, est mis au jour par les
gendarmes.

Appâtés sur Internet
Les épargnants sont démarchés
sur Internet et répondent à un
questionnaire. Un conseiller, de-
puis l’Israël, les contacte et les
convainc d’investir. Une pre-
mière somme placée, souvent
modeste, donne lieu à un rende-
ment élevé. L’épargnant injecte
plus de fonds vers ce compte à
l’étranger. Dès lors, il ne revoit
plus son argent.

Ces faux sites n’ont rien à en-
vier aux vraies plateformes d’in-
vestissement. L’arnaque, d’une
grande crédibilité, a trompé jus-
qu’à des épargnants expérimen-
tés.

Au terme d’une enquête dé-
crite comme technique et minu-
tieuse, sous l’autorité de la Juri-
diction nationale chargée de la
lutte contre la criminalité orga-
nisée (Junalco), gendarmes et
policiers, avec l’appui de
l’agence Europol, ont remonté la
filière jusqu’en Israël.

Argent saisi
La coopération avec les autorités
sur place a conduit, en avril, à

l’interpellation de quatre per-
sonnes considérées comme les
têtes de réseau. D’après nos in-
formations, il s’agit de trois hom-
mes et d’une femme âgés entre
32 et 55 ans. D’autres personnes,

considérées comme des compli-
ces prête-noms, ont été arrêtées
fin mai, en France. Lors de ces
deux opérations, 11 suspects ont
été interpellés et 430 000 euros
saisis. 

L’identification de ces escrocs
numériques est souvent une ga-

geure pour les forces de l’ordre.
Pour ces raisons, elles insistent
souvent sur le volet prévention.
En 2021, le commandant de
l’époque de la Section de recher-
ches de Pau avait rappelé les con-
seils de prudence.

La règle d’or est simple : il faut
se méfier des propositions de
placements dès qu’un rende-
ment supérieur à la moyenne
est proposé. Peu importe le pla-
cement (whisky, bitcoins, dia-
mants, or, actions, obligations).

L’information judiciaire ou-
verte pour escroquerie et blan-
chiment d’argent en bande or-
ganisée se poursuit afin de déter-
miner le rôle exact de tous les
protagonistes et d’identifier
d’éventuelles nouvelles victi-
mes.
Tiphanie Naud

Un vaste réseau d’escroquerie
international démantelé 
Les « têtes de réseau » œuvraient depuis Israël. L’arnaque aux faux
placements a fait quelque 150 victimes. Des gendarmes de la Section 
de recherches de Pau ont participé à ce démantèlement d’ampleur

L’arnaque, d’une grande crédibilité, a trompé des épargnants
expérimentés. Le préjudice est estimé à 11 millions d’euros.
ILLUSTRATION « SUD OUEST » 

Gendarmes et policiers,
avec l’appui de l’agence

Europol, ont remonté
la filière jusqu’en Israël

Interrogé mercredi en commis-
sion des affaires sociales, sur le
vote de la proposition de loi du
groupe Liot visant à abroger la
réforme des retraites, le député
Renaissance de la Vienne et pré-
sident de la commission des
lois à l’Assemblée nationale Sa-
cha Houlié, invité d’ « Extralo-
cal », n’a pas été tendre avec le
député insoumis Éric Coquerel,
président de la commission des
finances. Il lui reproche notam-
ment d’avoir donné son feu vert
concernant la recevabilité du
texte : « Si Éric Coquerel avait fait
son travail de président de com-
mission, comme je le fais, il
n’aurait pas dû y avoir de vote.
Cette proposition était irreceva-
ble. »

« Frexit migratoire »
Sur ce texte, assène Sacha Hou-
lié, « la gauche et le Rassemble-
ment national, unis, ont perdu.
Parce qu’ils ont perdu, les règles
démocratiques ne conviennent

pas. La Constitution, ce n’est pas
à la carte. » Autre texte, en cours
d’élaboration : la future loi im-
migration, à l’étape des tracta-
tions entre la majorité à l’As-
semblée nationale et le groupe
des Républicains, qui souhaite
inscrire dans le texte une déro-
gation au droit européen. Un
« frexit migratoire », selon le pré-
sident de la commission.

Le lancement d’une « carte Vi-
tale biométrique », présentant
davantage de garanties en ma-

tière de sécurité, « un renforce-
ment des équipes chargées des
contrôles » et « des contrôles
renforcés des professionnels de
santé qui délivrent des arrêts in-
justifiés » : le président de la
commission des lois a balayé les
axes prioritaires, selon lui, du
plan de lutte contre la fraude so-
ciale, annoncé cette semaine
par le ministre délégué aux
Comptes publics, Gabriel Attal.

À la fin de cette émission, con-
sacrée au réchauffement clima-
tique, Sacha Houlié a évoqué la
nécessité de mettre en place
« une tarification sociale de
l’eau » pour répondre à la pénu-
rie : « Des premiers mètres cu-
bes facturés moins chers, voire
à prix coûtant. Plus on con-
somme, plus on paye, au moins
pour les particuliers. Quand
vous remplissez votre piscine,
vous payez plus cher que quand
vous prenez trois douches. »

À voir en replay sur tv7.com

« S’il avait fait son travail… », 
Sacha Houlié tacle Éric Coquerel
Le parlementaire Sacha Houlié était l’invité d’ « Extralocal » hier

Sacha Houlié sur le plateau
d’ « Extralocal ». PUBLIC SÉNAT 
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